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Calendrier de N. D. de Grace.

Que peuvent faire si longtemps les dévots dans l'égli­
se ? disent les libres-penseurs. C’est bien simple : ils lisent, 
ils étudient, ils méditent, ils prient.

Mon vieux curé, cité plus haut, disait souvent : “ Oh! 
que le diable est fin, mes très chers frères ! ” Il avait bien 
raison. Le diable inspire de lire les mauvais journaux et il 
détourne de lire les prières de la messe. De cette façon, il 
arrive que cet humble et grand talent de la lecture sert au 
mal et ne sert pas au bien. Il aveugle au lieu d’éclairer, 
corrompt au lieu de moraliser.

Que chaque chrétien se procure un bon livre de priè­
res et en use à l’église : il n’en faudra pas d'avantage pour 
produire les plus heureux changements, pour amener la plus 
pacifique et la plus pure des révolutions. Quoique très af­
faibli, aujourd’hui, m’est avis que l’esprit chrétien aurait 
bientôt fait, pratiquement, de reprendre son empire, si tous 
les fidèles, à l’exemple de ce que faisaient leurs pères, al­
laient a la messe... le paroissien sous le bras et sous les yeux.
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TROUVÉ DANS LE LIVRE DE PRIERE 
D'UNE FIANCÉE.

Je me suis souvent demandée : “ Dois-je me faire re­
ligieuse ? Dois-je rester dans le monde ? ” — Pourquoi tant 
d'hésitation ; Les deux états ne sont pas si différents : dans 
le cloître, il faut garder le silence, obéir; prier, dans le ma­
riage, il faut en faire autant, car le silence, la prière et le 
sacrifice de la volonté sont les seules voies qui conduisent 
au bonheur !


